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Naissances

À noter dans vos agendas 

 Mot du Maire
Chers Roumégaïres,

La parution du bulletin municipal reste une étape 
importante dans la vie de la commune, l’occasion de 
faire le point sur les projets en cours, de rappeler 
les animations proposées par les associations qui 
œuvrent bénévolement pour vivre en interaction les 
uns avec les autres.

Le contexte national particulièrement chahuté 
et incertain, nous incite à la prudence, pour autant, 
nous devons poursuivre les actions structurantes, 
toujours dans le but d’accueillir des nouveaux ha-
bitants, seule façon de maintenir notre école tout 
en augmentant les recettes fiscales.

A l’entrée du bourg, l’aménagement du local 
technique devrait débuter cette année. Le finance-
ment est validé, le permis de construire déposé, la 
prochaine étape sera le désamiantage suivie de la 
consultation des entreprises.

La prochaine construction au clos des érables 
sera réalisée par Cantal Habitat, ce qui nous per-
mettra d’accueillir une famille dans quelques mois. 
La baisse des taux annoncée et le rétablissement 
du prêt à taux zéro devrait nous aider à vendre 
les trois lots disponibles. Je rappelle qu’en 2024, 
5 permis de construire ont été délivrés pour des 
constructions nouvelles.

Le projet de passerelle à l’arrière du bâtiment 
Mairie-école permettra un accès indépendant aux 
logements. Dans le même temps, des toilettes réser-
vées à l’école seront installées dans l’espace libéré 
par l’escalier dans l’entrée principale. Ces travaux 
doivent être réalisés avant d’envisager la réhabilita-
tion des appartements, une demande de subvention 
dans le cadre de la DETR 2025 a été déposée. En 
parallèle, il faut avancer sur le dossier MAM retenu 
dans le cadre de « villages d’avenir ». Cette structure 
viendra compléter l’offre petite enfance du territoire, 
les assistantes maternelles intéressées par le projet 
peuvent d’ores et déjà contacter la mairie.

Le projet de gîte touristique dans la maison ac-
quise en 2019, trop difficile à financer, a été repris 
par le bureau d’études dans le but de créer trois 
logements, 2 T3 et 1 T1bis, ce qui nous permettra 
d’améliorer l’offre locative et d’accueillir de nouveaux 
habitants.

L’élaboration du PLUi est toujours à l’étude, l’arrêt 
définitif est reporté de quelques mois suite à un vote 
défavorable de plusieurs communes du territoire, 
en attendant la carte communale reste le document 
d’urbanisme de référence.

La commune a adhéré à ILLIWAP, ce service 
d’information facile d’utilisation est téléchargeable 
gratuitement, vous trouverez plus de détails dans 
le bulletin. 

Je remercie les enseignantes du RPI Cayrols- 
Roumégoux qui font un travail remarquable au quo-
tidien pour donner les clés de la réussite à nos 
enfants, merci également au personnel communal 
pour son implication et son sens du service public.

Je termine par un message d’espoir, nous avons 
la chance de vivre dans un environnement préservé 
offrant un cadre de vie exceptionnel ou les aléas 
climatiques restent moindres pour le moment. Les 
signes encourageants de la démographie pour notre 
commune, même modestes, nous confortent dans 
notre action. Avec 340 habitants, la population de 
Roumégoux a augmenté de 17 habitants.

      Au rugby, tout le monde regarde l’équipe, 
personne ne regarde le ballon. Or l’important, c’est 
le ballon, c’est lui qui fait l’équipe. ( Michel SERRES 
Philosophe)

  Prenez bien soin de vous.

  Christian Lacarriere
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LES PROJETS :
La commune de Roumégoux  

mène plusieurs projets :
La grange située à l’entrée du bourg sera réhabilitée en lo-

cal technique ce qui permettra de stocker le matériel et de faire 
bénéficier à l’agent technique d’un espace de travail adapté.  
Le rez de chaussée sera réaménagé en salle de réunion pour les 
associations.

Un aménagement extérieur est prévu permettant l’implantation 
d’un second local (augmentant l’espace de garage et stockage) ainsi 
que la mise en place d’un point de dépôt des OM. Dans la perspec-
tive d’un fonctionnement durable, le toit du local sera recouvert de 
panneaux photovoltaïques. La citerne de récupération des eaux 
de pluie a déjà été installée en 2024 dans le cadre d’un projet LIFE 
porté par le syndicat du bassin Célé – Lot médian.

Pour ce projet, des subventions (Etat DETR, Région Bonus 
Ruralité et Département FCS) ont été accordées.

Une passerelle d’accès à l’étage du bâtiment Mairie - Ecole 
permettra de bien séparer les espaces des appartements au 1er 
étage du bâtiment de ceux de l’école. C’est une demande liée à la 
sécurité de l’école et des enfants, régulièrement évoquée par l’ins-
pectrice d’académie. De plus, cette passerelle permettra un accès au 
personnel à mobilité réduite et aux poussettes. Des cloisons supplé-
mentaires seront installées dans l’entrée de l’école avec l’installation 
de nouvelles toilettes pour les enfants. À terme, dans le cadre du 
programme Villages d’avenir, l’installation d’une MAM (Maison d’as-
sistantes maternelles) dans le grand logement vacant est à l’étude.

Des demandes de subvention ont été préparées par la commune.
Les 2 projets sont confiés au bureau d’architecture METAFORE

La maison de bourg « dite LECADET » avait été achetée par la 
municipalité avec le projet de gite touristique de grande capacité. Ce 
projet rencontre des difficultés de financement et de mise en place. 
Au vu des demandes importantes de location à l’année, le conseil 
municipal réoriente l’aménagement de la maison en 3 appartements 
locatifs.

Le projet est à l’étude avec le cabinet d’architecte Laurent 
HOSTIER.

Petit retour sur le Noël de l’école qui a réuni les enfants du RPI des 
écoles de Cayrols-Roumégoux. Il y avait un programme bien chargé 
cette année. Le matin les enfants ont pu assister à un spectacle des 
«Cailloux brûlants de Puycapel « pour une adaptation théâtrale du 
conte d’Andersen intitulé «Poucette».

Grâce aux manifestations théâtrales organisées par le CCAS, 
nous avons proposé de financer un spectacle pour les enfants à 
l’occasion de Noël.   Ce spectacle est financé par le CCAS de Rou-
mégoux et la commune de Cayrols.

Ensuite, c’est avec de la magie plein les yeux, que les enfants 
ont dégusté le délicieux repas de Noël (dont la réputation n’est plus 
à faire !) de notre talentueuse cuisinière Chantal. Les enseignants et 
les enfants avaient également préparé une belle surprise à Bérengère 
qui a soufflé ses bougies d’anniversaire (50 bougies mais chut!) sur 
la succulente bûche de Noël .

Et enfin ! Il est arrivé....le Père-Noël ! Il était comme à son habi-
tude, venu avec sa hotte chargée de cadeaux et heureux de venir 
un petit peu en avance pour rencontrer les enfants de l’école.

Pour conclure cette belle journée, l’Amicale des parents d’élèves 
du RPI avaient organisé un magnifique marché de Noël avec le 
soutien du Comité des fêtes de Roumégoux. De belles décorations 
confectionnées par les enfants, des exposants locaux, la possibilité 
de discuter autour d’un bon vin chaud et de planches de charcuterie 
ont permis de partager un moment convivial et de rentrer chaleu-
reusement dans les festivités de Noël.

Encore merci aux bénévoles qui ne comptent pas leur temps 
pour proposer des moments conviviaux aux habitants.

CCAS ÉCOLE :
Le CCAS de Roumégoux et la commune  

de Cayrols ont participé à la magie de Noël
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Le Père-Noël a commencé sa tournée ce samedi 14 Décembre 2024 après-midi  grâce aux lutins du CCAS de Roumégoux.  
25 colis ont été distribués aux personnes de plus de 75 ans habitant sur notre commune ou résidant en EHPAD.  

Les colis bien garnis privilégient comme chaque année des produits locaux : 

Cassoulet, confit de canard de la maison Laborie à Parlan, bonbons au miel du rucher de Largade à Parlan, vin pétillant de la 
cave du Rouget-Pers, assortiments de gâteaux commandés à l’APE des écoles de Cayrols-Roumégoux, produits de beauté de la 
pharmacie du Rouget-Pers et fleur de Noël de la jardinerie Foucault à Omps pour les colis en EHPAD. Et bien sûr les magnifiques 

cartes personnalisées confectionnées par les enfants de l’école  

Il y en avait pour tous les goûts. 

Les membres du CCAS sont heureux de confectionner et de distribuer chaque année ces petits présents à partager et de vous 
rendre visite.

Afin de n’oublier personne, merci aux personnes habitant sur la commune nées en 1950  (ou avant) n’étant pas inscrits sur les 
listes électorales  de la commune de se signaler auprès de la mairie pour la distribution des colis 2025.

La prochaine course est prévue le dimanche 28 Septembre 2025.

Après de gros travaux pour améliorer la sécurité des pilotes et la visibilité du public, le circuit est en attente d’homologation de la 
préfecture.

Bravo aux bénévoles qui par leur travail et leur investissement permettent d’offrir un circuit moto d’une grande qualité

Le CCAS de Roumégoux 

Du côté du Moto-club de Roumégoux

APE DE CAYROLS  
ROUMÉGOUX:

Prévisionnel des prochaines actions  
de l’APE Cayrols Roumégoux :

1.   Le Bal du Carnaval a eu lieu le samedi 22 Février en partenariat avec le comité des fêtes.

Une petite restauration était prévue sur place : planche/hot dog…

Cette soirée était organisée dans le but d’aider au financement  
de la classe de mer des enfants du RPI.

Prix du plus beau déguisement pour les enfants (cartes cadeaux Leclerc Culturel ) :

    • 1er prix : 50€ gagné par Lysea

    • 2 ème prix : 30€, gagné par Suzanne

    • 3 ème prix : 20€ gagné par Ezékhiel

    • Et pleins de bonbons pour tous les enfants.  
Ils étaient tous magnifiquement déguisés et le choix a été très difficile.

Prix du plus beau déguisement adulte : 200€ chez Intermarché gagné par Madeleine SERRAO.

2.  Classe de mer
Les enfants du RPI Cayrols Roumégoux partiront du 10 au 14 

mars 2025 en classe de mer à Palavas les flots.

3.  Madeleines BIJOU
Une commande sera proposée aux vacances de Printemps.
Chaque habitant recevra un bon de commande dans sa boite aux 

lettres. Retour des bons attendus le 5 mai. Livraison des madeleines 
Bijou dans la semaine du 15 mai.

4.  Vide-grenier à Cayrols
L’APE souhaite organiser un vide-grenier à Cayrols courant du 

mois d’Avril.

5.  Muguet
L’APE envisage, comme chaque année, de passer dans les mai-

sons pour apporter un brin de Muguet le jour du 1er mai aux habitants 
des communes de Cayrols et de Roumégoux.  

Cependant, au vu du calendrier des vacances scolaires, cette 
action se tiendra si le nombre de parents présents le 1er mai est 
suffisant. Le 1er mai tombant la seconde semaine des vacances de 
Printemps.

6.  Fête des écoles et Tombola
La date de la fête des écoles est à définir (4 ou 5 juillet). L’APE 

proposera une TOMBOLA courant juin, avec remise des lots le jour 
de la fête des écoles.
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COMITÉ DES FÊTES :
Début novembre, nous avons proposé une soirée cassoulet, et le public était au rendez-vous, comme à l’accoutumée. Nous remercions 

les participants, les bénévoles du Comité pour leur dévouement et leur créativité, que ce soit pour la décoration, les affiches, et les divers 
aménagements nous permettant une meilleure gestion de ces animations,

L’assemblée générale s’est tenue le vendredi 6 décembre dernier, et nous avons procédé, comme il se doit, au renouvellement de son 
bureau :

Co-présidents :  Alexandre JACQUET et Benjamin VALADOU
Vices-présidents : Katia LICARDIE et Grégory MONTILLET

Trésorier :  Jean-Marc MONTILLET
Trésorière adjointe : Christel JACQUET

Secrétaire : Michelle FERRARA
Secrétaire adjoint : Michel CAMUS

De nouveaux membres sont venus gonfler nos rangs, bienvenu à Gégé et Karine, Pierre et Jérôme.

Une nouvelle initiative en union avec les habitants du village, les enfants de la commune est lancée,,, La décoration du sapin de Noël le 
dimanche 15 décembre 2024 tous les habitants étaient  conviés à venir avec quelques boules, guirlandes, cadeaux... et participer à ce 

moment convivial. 

Atelier l’En Verre de l’Art
19 chemin de Laborie
15290 ROUMEGOUX

Contact : Nathalie DEMAZEAU
06114562988

Lenverredelart.jimdo.com
Atelier tous les lundis, 6 personnes maxi.

PEINTURE : de 9h30 à 11h30 et 14h à 16h – Il reste une place le matin
SCULPTURE : 18h à 20h – Il reste 2 places.

Vous êtes intéressés par la peinture, il reste 1 place le matin et pour la sculpture, il reste 2 places.

- « Tu n’es pas au courant ? » dit Amélie en chuchotant.

- « De quoi ? » répond Ginette.

- « Il paraît qu’à Roumégoux, il y a un atelier d’ART !» chuchote Amélie. 

- « Du lard, je n’ai pas compris… ! » répond Ginette.

- « Pas du lard, l’En Verre de l’Art » chuchote toujours Amélie.

- « C’est un bar ? On peut y boire des coups ? » s’étonne Ginette.

- « Mais non…mais il paraît, qu’il s’y passe des coups, des coups de peinture, des coups d’écriture, des coups de poésie, des coups en 
tout genre… et même des coups à rire ! » murmure Amélie

- « Des coups de l’ART ! » en conclut Ginette.

- « Un peu çà. Ils se retrouvent tous les lundis du matin au soir… » re-chuchote Amélie.

- « Et pourquoi faire ? » s’étonne Ginette.

- « Il paraît, qu’ils expérimentent des techniques, ils les découvrent et apparemment, ils progressent en toute liberté…tu te rends compte, 
en toute liberté… » dit Amélie en hochant la tête.

- « Oh la liberté… la liberté… ! » marmonne Ginette.

- « Il paraît même que ce n’est pas très académique…enfin les exercices…ne te méprend pas Ginette, je ne t’ai rien dit » dit Amélie.

- « D’abord c’est quoi çà, être ACADEMIQUE… tu m’embrouilles Amélie » s’écrie Ginette.

- « Ben, çà veut dire, comment dire… conventionnel, lisse, sans originalité… » répond Amélie.

- « Tu es en train de me dire que là-bas, ce sont des ORIGINAUX ! » constate Ginette.

- « Non pas vraiment. Ils travaillent tous ensemble, ils parlent, ils échangent, ils partagent, ils font et défont, ils cherchent leur originalité, 
leur style ! » explique Amélie.

- « Leur STYLE ! J’ai bien vu cette affiche d’exposition avec un visage de toutes les couleurs…C’est bizarre ! Je n’y suis pas allée » avoue 
Ginette.

- « En tout cas moi, j’y suis allée à cette exposition de la médiathèque du Rouget ! » avoue Amélie.

- « Pourquoi tu ne me l’as pas dit ! » répond Ginette toute vexée.

- « C’était beau quand même. Tu as raté quelque chose. C’est bien de ne pas être académique » assure Amélie.

- « Je vais te dire quelque chose que tu ne sais pas encore Amélie… Il paraît qu’ils vont recommencer. » susurre Ginette

- « Recommencer quoi ? » répond Amélie.

- « Une exposition pardi et elle va être de moins en moins académique » dit Ginette.

- « Irons-nous ensemble ? » tente Amélie.

- « Pourquoi pas ! » répond Ginette en riant.

EN VERRE DE L’ART :
C’est un jour où la douceur du dehors nous 

appelle. Instinctivement nous sortons et nos pas 
prennent le chemin.  

Amélie et Ginette se rencontrent. :
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Atelier l’En Verre de l’Art
19 chemin de Laborie
15290 ROUMEGOUX

Contact : Nathalie DEMAZEAU
06.11.45.29.88.

Lenverredelart.jimdo.com
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COMMEMORATIONS :
Commémoration de l’Armistice  

du 11 novembre 1918
 

Après la commémoration du 11 novembre, nous nous sommes ensuite réunis à la salle polyvalente du village 
autour de Charles TERS, à qui Roland VIDAL a remis une médaille en reconnaissance de ses 20 années de 
service en tant que porte-drapeau tout en soulignant également ses nombreux mandats d’élus et d’adjoints 

dans la commune de Roumégoux. Nous avons partagé également un repas avec nos anciens combattants et 
leurs conjoints.

Merci à tous pour cette belle journée de partage.

INFO : Nous avons le plaisir de vous informer que l’Association des Anciens Combattants de ROUMEGOUX 
est ouverte à toutes les personnes désireuses d’y adhérer. 

Si vous souhaitez soutenir l’association, nous vous invitons à contacter Brigitte BELAUBRE, qui se tient à 
votre disposition, la cotisation annuelle s’élève à 10 euros. Ce geste permet d’entretenir le devoir de mémoire.               

Merci pour votre soutien et votre engagement.



Atelier l’En Verre de l’Art
19 chemin de Laborie
15290 ROUMEGOUX

Contact : Nathalie DEMAZEAU
06.11.45.29.88.

Lenverredelart.jimdo.com
Atelier tous les lundis, 6 personnes maxi.

PEINTURE : de 9h30 à 11h30 et 14h à 16h – Il reste une place le matin
SCULPTURE : 18h à 20h – Il reste 2 places.

Vous êtes intéressés par la peinture, il reste 1 place le matin et pour la sculpture, il reste 2 places.

COMMEMORATIONS :
Commémoration de l’Armistice  

du 11 novembre 1918
 

Après la commémoration du 11 novembre, nous nous sommes ensuite réunis à la salle polyvalente du village 
autour de Charles TERS, à qui Roland VIDAL a remis une médaille en reconnaissance de ses 20 années de 
service en tant que porte-drapeau tout en soulignant également ses nombreux mandats d’élus et d’adjoints 

dans la commune de Roumégoux. Nous avons partagé également un repas avec nos anciens combattants et 
leurs conjoints.

Merci à tous pour cette belle journée de partage.

INFO : Nous avons le plaisir de vous informer que l’Association des Anciens Combattants de ROUMEGOUX 
est ouverte à toutes les personnes désireuses d’y adhérer. 

Si vous souhaitez soutenir l’association, nous vous invitons à contacter Brigitte BELAUBRE, qui se tient à 
votre disposition, la cotisation annuelle s’élève à 10 euros. Ce geste permet d’entretenir le devoir de mémoire.               

Merci pour votre soutien et votre engagement.



BRIOCHE NUAGE :
Par François Gagne

500 gr de farine
10 gr de levure
60 gr de sucre

1 sachet de sucre vanillé 
1 pincée de sel

1 oeuf
23 cl d’eau chaude

Pétrir 3 mn au robot
Rajouter 80 gr de beurre

Pétrir 5 mn 
Repos 1 heure

Faire des boules de 80 gr
Repos 30 mn
Dorure à l’œuf 

Grains de sucre
Mettre au four 180 degrés pendant 20 mn

Bonne dégustation.

DES OISEAUX VISIBLES  
À ROUMÉGOUX :

Par Robin Ters

Sur Roumégoux, 120 espèces ont été observés sur la commune (source : fauneauvergne.org)

Cette communauté d’oiseaux change au fil des saisons : des oiseaux sédentaires sont présents à l’année, 
des migrateurs traversent le ciel de de la commune au printemps et en automne.

Des oiseaux insectivores stricts passent seulement le printemps et l’été pour se reproduire et nous quittent 
au mois de septembre pour aller hiverner en Afrique tandis qu’en octobre arrivent des granivores venus des 
contrées nordiques que vous pouvez admirer sur les mangeoires remplies de graines de tournesol.

Sur Roumégoux, on rencontre parmi les nicheurs des oiseaux liés au milieu forestier, des oiseaux  liés au 
bâti et enfin des oiseaux liés au milieu agricole.  Au même titre que la chapelle du Bourniou, les oiseaux font 
partie du patrimoine, tout comme les milieux qu’ils occupent (haies, arbres remarquables). On ne peut imaginer 
un théâtre sans acteur comme on ne peut imaginer une campagne sans oiseaux

Les oiseaux jouent un rôle essentiel dans le bon fonctionnement des milieux et jouent un rôle d’auxiliaire 
précieux pour l’agriculteur, le jardinier et le forestier. Les oiseaux insectivores régulent les insectes ravageurs. 
Les rapaces, quant à eux, nettoient les carcasses d’animaux morts limitant ainsi la propagation des maladies.

Zoom sur quelques espèces méconnues du grand public, visible sur Roumégoux et des mesures visant à 
maintenir leur présence sur la commune.

 
LE TARIER PÂTRE est nommé ainsi car il est souvent proche des troupeaux. Migrateur, il revient du sud 

de la France où il hiverne pour occuper son territoire à partir du mois de mars , le mâle est plus coloré que la 
femelle , il niche au sol dans un roncier ou dans un massif de fougères d’où l’importance de laisser sur une partie 
de son exploitation agricole une part pour la nature…

LA PIE GRIÈCHE ÉCORCHEUR est un passereau également lié au milieu agricole, elle niche à proximité de 
buisson épineux qui lui sert de garde-manger. Elle empale ses proies sur les épines en préparation des périodes 
où la nourriture se fait rare

Mâle et femelle sont différents. Le mâle porte un masque noir faisant penser à Zorro, il est facilement ob-
servable, effectuant le guet depuis un fil ou sur une branche haute. La femelle se fait plus discrète afin de passer 
inaperçu aux yeux des prédateurs. Insectivore stricte, elle nous quitte l’hiver pour l’Afrique subsaharienne. Sa 
présence dans nos campagnes est conditionnée par la présence de haies et de prairies riches en insectes.

LE MILAN ROYAL est un rapace élégant bien présent sur notre commune. Il est visible toute l’année et les 
individus nicheurs sont rejoints par des individus en provenance d’Europe du nord. Il niche sur un ancien nid de 
corneille qu’il aura amélioré. Il élève une seule couvée de 2 à 3 jeunes par an. La reproduction démarre en février 
et se termine fin juin avec l’envol des jeunes.

Vous pourrez observer les oiseaux chasser derrières les faucheuses en mai. Il est le principal allié des agri-
culteurs dans la lutte contre les rongeurs. Pour favoriser sa présence, il convient de ne pas déranger les nids et 
d’éviter les travaux forestiers type coupe rase et en période de reproduction.
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MONDE AGRICOLE  
ENGAGE ET ACTEUR :

Par Nathalie Lheritier
Comme tous les ans la collecte des plastiques agricoles s’échelonnera durant tout le printemps sur le territoire de 

la Communauté de Communes de la Chataigneraie Cantalienne.

En 2023 sur le dépôt de Combecave, il a été collecté 40,8 tonnes de filets, ficelles,  
films enrubannage et ensilages.

Les bidons plastiques et Bigs Bags sont ramenés chez les commerçants et coopératives.
Enfin les déchets sanitaires, piquants, coupants, tranchants, flacons, seringues, pansements, sont stockés à la 

ferme dans des containers jaunes DASRI (Déchets Activités de Soins à Risque Infectieux) puis collectés une fois 
par an.
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Cette année, la collecte à Combecave est prévue normalement à la mi-mai 2025.

En 2023, au niveau national, 97000 tonnes de déchets ont été collectés avec le réseau 
A.D.I.VALOR et ont trouvé une nouvelle vie.

Que deviennent les déchets ?
Grâce à la préparation et au tri à la ferme par les agriculteurs et grâce à la gestion en flux 
séparés, de la collecte jusqu’à la valorisation, plus de 90% des emballages et plastiques 

agricoles usagés ont été recyclés en 2024

Le recyclage permet de limiter les importations de matières premières , de contribuer à 
des économies d’énergie et de limiter les émissions de gaz à effet de serre. En rapportant 
vos plastiques usagés, vous participez activement au développement d’une agriculture du-
rable et respectueuse de l’environnement.  L’intégralité des emballages et plastiques sont 

recyclés dans l’Union européenne dont 57% en France.

Issu du site ADIVALDOR

 CHRONIQUE  
SUR LA VIE AU BOURG  

DE ROUMEGOUX  
ET AU BOURNIOU  

SUR LE 20 ÈME SIÈCLE :
Par Roland VIDAL

Dans sa monographie de ROUMEGOUX en 1899, l’instituteur MALVEZIN  mentionnait que la population était de 402 
habitants. Ceux-ci s’exprimaient le plus souvent en langue d’oc plutôt qu’en français, mais cela n’avait aucune incidence 
sur l’accueil des visiteurs. Voici ces quelques lignes qui sont le reflet de la mémoire de celles et ceux qui ont traversé 
ce siècle, un écrit qui n’est qu’une infime description de la vie sur tant d’années.

Le rémouleur parcourait la campagne et proposait ses services pour aiguiser les couteaux et les ciseaux, l’étameur 
redonnait lustre aux couverts avec l’éclat de l’étain, le portefaix avec son énorme ballot carré de toile rayée où s’em-
pilaient chemises et ceintures de flanelle, gilets de molesquine…ouvrait son fardeau sur la table. C’était un italien à la 
carrure impressionnante et à la tenue impeccable ; tous étaient régulièrement attendus: l’étameur s’installait une fois par 
an sur la place du bourg. Il pouvait se restaurer facilement dans les cafés -auberge qui se trouvaient autour ou non loin 
: auberge VALADOU- ALAZARD, café LATOUR AUBERT (maison aujourd’hui démolie), café LABRO, un peu plus haut 
le café MAZIERES-CALDEMAISON associé avec le métier de forgeron et garage automobile et au lieu-dit la Longue le 
café LIMBERTIE- THEODORE-AUZOLLE qui aussi tenait l’agence postale et le tabac.

A la CHAPELLE du BOURNIOU , l’auberge CARDALIAGUET-VALADOU Baptiste était le rendez-vous des chasseurs. 
Le bruit du  tracteur de Germain COURDIE se mêlait au sifflement de la scie à ruban. Un peu plus haut à BELLEVUE, 
Jules MOINS se préparait à se rendre chez l’agriculteur qui n’avait pas le matériel pour botteler le foin.

Mais revenons autour de la place du bourg où l’échoppe du cordonnier RODES faisait face au bureau de tabac 
du dénommé CARDALIAGUET (maison au 2 rue de la Gouttelongue), ancien soldat blessé à la guerre de 1870, celui-ci 
chute en cueillant des pommes dans le jardin situé à l’endroit du grand garage. C’est son voisin DILHAC qui est témoin 
de la scène en 1909, l’abbé TERISSE (ayant des notions de médecine) appelé, ne peut que constater son décès.

L’aspect de la place du bourg allait changer avec le déplacement du cimetière situé derrière l’église , le nouveau 
prend le relai en 1908 et l’agrandissement de la place va prendre de nombreuses années. En 1911, le poids public est 
construit à l’entrée de la place.

Le 15 aout 1928, un ouragan traverse la région : les cultivateurs signent une pétition demandant un dégrèvement 
d’impôt pour la perte de récoltes; le vitrail œil de bœuf de l’église est cassé par la grêle. La vie continuait : on entendait 
toujours le bruit du marteau brandi par ALAZARD dit « Ferdi »  frappant le fer sur l’enclume, où c’était l’odeur du bois 
brulé quand il ferrait les roues de char au milieu de la place. Plus tard, son gendre CAPEL François construit une nou-
velle forge (actuel garage communal), des outils et matériel agricole motorisés apparaissent : motofaucheuse visible 
dans l’atelier de ce dernier, tracteur BOSCH chez Antonin à LANIES, motoculteur AEBI chez Ludovic à Valadou, engins 
fournis par le garage de Louis CALDEMAISON.

La boulangerie-épicerie PAUTARD Lisa, puis BERGERON Juliette, était ouverte dans la maison la plus haute , tout 
proche de l’auberge d’Auguste ALAZARD qui a épousé la fille du propriétaire: VALADOU François. L’épicerie charcuterie 
BERTRAND construite en 1911 de l’autre côté de la route  , vis-à-vis de l’auberge LATOUR, apportait sa concurrence. 
L’épicerie-mercerie TOULZAC, ouverte un peu  plus tard,  en retrait en montant dans la rue de l’Eglise, offrait d’autres 
produits, Marcelle était aussi couturière et assemblait les vêtements avec la célèbre machine à coudre SINGER. Dans 
la même rue, le boucher Elie LOBIE avait sa boutique face à l’Eglise.

L’étude de Maître De LAROUSSILHES, dans l’ombrage de la châtaigneraie, était présente pour valider toute 
transaction immobilière ; le cabinet notarial est repris après 1948 par Maître MARTIN qui s’installe à la maison 
BERTRAND où le commerce a fermé en 1939.
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séparés, de la collecte jusqu’à la valorisation, plus de 90% des emballages et plastiques 
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ET AU BOURNIOU  
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Les charrons AUBERT Urbain (atelier face à la maison LABRO) et THEODORE Louis (atelier au sous sol de la 
maison construite sur la gauche à mi chemin vers la Croix de Laborie) étaient au service des cultivateurs de ROUME-
GOUX. Urbain exerçait aussi le service de coiffeur.

Le sabotier Léon VIDAL, sur le chemin de la Villa, fabriquait les galoches en utilisant les noyers qu’il achetait 
sur ROUMEGOUX ou sur les communes voisines : les paires de chaussures étaient accrochées sous le plafond de la 
pièce commune de son domicile, on y  trouvait toutes les pointures dont le cuir neuf brillait sans soleil. Vers le village de 
LABORIE, le cordonnier Joseph MAZIERES  ressemelait les souliers qu’il fallait faire durer le plus longtemps possible, 
il avait de nombreux clients sur les communes voisines.

Une coopérative agricole avait son dépôt d’engrais scorie au sous -sol de la maison Labro. Léon LAURISSER-
GUES, primeur, ramassait les œufs et le beurre aux alentours. Le jour du pèlerinage à la chapelle du  BOURNIOU, il 
apportait melons et raisins.

Quand les jeunes ménages s’installaient, ils pouvaient demander aux menuisiers de leur confectionner leurs 
meubles: Casimir HOSTANIOL à La Croix de Laborie, Joseph CANET à la Villa pouvaient répondre à leurs souhaits. 
Outre les activités commerciales et artisanales, les vaches étaient présentes dans le bourg: ferme VALADOU à La Gout-
telongue, exploitée successivement par les familles LAURISSERGUES, LASSARAGNE et VERMEIL ; en remontant vers 
la place, on trouvait la grange SOURNAC-PUECH, puis la grange ALAZARD , tout à côté la grange étable LATOUR. Dans 
un périmètre proche, les bovins se trouvaient aussi chez LABRO, LAFON, MAZIERES, PAUTARD, CANTOURNET-AU-
ZOLLE, MONTIN, PONTIER. En haut du bourg, les maisons MAZARGUIL et LAPORTE-SENILHES avaient aussi leur 
grange-étable.

Plus près de nous, Jean GRANGE, couvreur, occupait le local de François CAPEL, pour installer son dépôt de 
matériel. Dans la tradition familiale, la pose des lauzes n’avait pas de secret pour son équipe. A la place du charron, 
s’élevait un nouveau commerce, le Bienvenu , café-épicerie créé par Ginette LAIR en 1986, il venait combler la fermeture 
des autres commerces. Il est resté ouvert jusqu’en 1996. Animateur de la place du bourg, Roger BOUYGUES donnait 
vie à son garage d’entretien automobile, en complément de son activité de taxi et transport d’enfants, il était auparavant 
taxi en région parisienne .

Michel DILHAC, dans l’espace proche, répondait aux travaux d’électricité; René VERMEIL, à Laborie , proposait 
ses services de carreleur, André LEBRAY, sur la route de La Ségalassière, offrait un choix de plantes d’ornement et des 
milliers de plants de sapins issus de sa pépinière.

Mais revenons en arrière sur les évènements dramatiques avec les craintes de recevoir de mauvaises nouvelles 
: l’angoisse était permanente dans les familles pour leurs jeunes mobilisés à partir de 1914 : ainsi en 1915, Antoine BRU 
de Bruéjouls qui « battait à la machine » console Me LAURISSERGUES , fermière à La Gouttelongue en lui disant que 
lui allait bientôt partir à la guerre et que l’année prochaine ils seraient revenus... Hélas, ce qu’il advint à Antoine se lit sur 
le monument aux morts érigé sur la place. Celui-ci est inauguré par le préfet du Cantal et par Jules BARRIERE, maire, 
en 1969. Le jour de l’armistice du 11 novembre 1918, l’église est fermée à clef par « la Belote », bonne du curé et person-
nage atypique, sous prétexte que ça usait les cordes, le mécontentement du cantonnier ASFAUX, du père GRANGE et 
du grand-père BRU occasionne un chambard au presbytère.

Les années 39 à 45 furent longues à supporter dans l’attente du retour des prisonniers et déportés en Allemagne. 
Des kermesses étaient organisées pendant cette période afin de participer à l’envoi de colis aux prisonniers de l’autre 
côté du Rhin. Avec l’arrivée de réfugiés, une 3ème classe est ouverte à l’école et par la suite sa rénovation complète est 
réalisée au début des années soixante.

Après la guerre d’Indochine, en 1954, de nouvelles incertitudes avec l’envoi des appelés et des rappelés en Al-
gérie : pour le maintien de l‘ordre, ce fut une guerre qui dura jusqu’à 1962. De nombreux Roumegaïres ont traversé la 
Méditerranée  pour y rester jusqu’à 28 mois. Les commémorations du 11 novembre et du 8 mai étaient l’occasion pour 
les anciens combattants 14-18 et 39-45 de se réunir et de se retrouver lors du traditionnel banquet annuel qui se tenait 
alternativement au café Caldemaison ou à l’auberge Alazard et auquel se joignent par la suite les anciens combattants 
d’Algérie.

Le facteur Louis THEODORE en uniforme bleu marine avec liseré rouge portait le courrier et les mandats dans 
une grosse sacoche doublée de cuir ; il circulait dans toute la commune et certains jours du mois, il était attendu avec 
impatience. Le jeu de carte à la manille se tenait immanquablement au café de La Longue et à l’auberge Alazard. Chacun 
avait ses habitudes et chaque équipe avait son lieu privilégié et ne se mélangeait pas.

La 2ème moitié du siècle voit apparaitre le modernisme avec l’arrivée dans les chaumières du frigidaire et de la 
télévision et ceci grâce l’installation du réseau électrique dans les années trente: un poteau électrique du bourg, déposé 
depuis la mise en réseau souterrain portait la date de 1928. En 1968, le premier ramassage de ordures est réalisé par 
Georges MONTIN avec son tracteur Ferguson : les ordures étaient alors jetées dans un coin de la place. Le bourg de 
ROUMEGOUX était desservi par une ligne régulière de car VERBIGUIE de SOUCEYRAC à AURILLAC ; le lundi matin 
les élèves du Cours Complémentaire ou du lycée Duclaux étaient acheminés sur AURILLAC, certains pensionnaires ne 
revenaient que le mois suivant.

Après la sécheresse de 1976 où certaines sources privées ont été taries, la nécessité de la réalisation d‘un réseau 
d‘eau potable et d’assainissement devient impérative, les  travaux commencés en 1977 durent jusqu’en 1983, ils vont 
alléger le travail de chacun et devenir un atout majeur  pour le développement de ROUMEGOUX: le dossier est porté 
par Jacques VALADOU, maire, ce projet concernait 5 communes du bas-canton.

En août 1985, sur invitation du maire Armand BARRIERE, ROUMEGOUX recevait Madame BLANC, préfète du 
Cantal, pour la remise de la médaille d’honneur à douze mères de famille les plus méritantes. Parmi les festivités, il y 
avait le dancing installé sur la place le jour de la fête patronale, plus régulièrement, les bals organisés au café Calde-
maison avec l’orchestre d’Eusèbe CASTRO ou MAROT. Les spectacles comme le deudeuche show, cascade à moto de 
Bernard Labissy…sont programmés par le comité des fêtes ; les bals masqués de l’école où se côtoyaient la troupe des 
schtroumpfs, l’homme de Cro-Magnon, le roi du pétrole ou la religieuse…provoquaient à la fois hilarité et interrogations 
sur l’identité de celui ou celle qui se cachait sous le masque.

Les randonnées du tour du Cantal pédestre étaient l’occasion de rencontrer les habitants et de projeter le film de 
la journée pendant le repas du soir… L’échange avec la commune de ROMEGOUX a permis de découvrir la Charente- 
Maritime. À la fin du siècle , la population avait diminué comptant 197 habitants: migration vers la région parisienne et la 
région clermontoise, à Bordeaux, dans une moindre mesure en Espagne et en Algérie. Mais un renouveau se fait jour 
avec l’arrivée de nouveaux venus qui ont su apprécier ROUMEGOUX et y trouver des amis.

Pour une prochaine fois, n’oublions pas les villages avec ses entrepreneurs. En hommage à toutes celles et 
tous ceux qui ont animé et fait ROUMEGOUX.

Roland Vidal.
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                             ECOLE DE ROUMEGOUX 
1er rang : Jean Paul Bruat, Nicolas Lebray, Thierry Laveissière, Valérie Lagat,   
Christelle Labellie.   

2ème rang : Pierre Momboisse, Agnès Aubert, Jean Marc Montillet, Stéphanie 
Bertin, Serge Marcou, Nathalie Ters. 

3ème rang : Gaël Lebray, Gilbert Battude, Christian Adam. 

4ème rang : Daniel Belaubre, Alain Adam.  
      

                 Photo de classe  1977/1978 


